
Jésus, après avoir prié sur la montagne, appelle ses disciples puis redescend avec eux dans la
plaine. Face la foule, il enseigne et forme les Douze avec les Béatitudes, l'amour des ennemis, le
changement du cœur et du regard, le renoncement à la prétention à dominer son frère.
Dans ces 3 paraboles Jésus présente à ses disciples un chemin pour vivre ensemble en frères. 

Première parabole: Chez Matthieu, cette parabole est polémique, s'adressant aux pharisiens et
aux grand-prêtres qui prétendent guider le peuple alors qu'ils refusent de voir le salut de Dieu.
Chez Luc, cette question s’adresse à chacun car tout chrétien est appelé à regarder ce monde
avec le regard de Dieu. L’avertissement de Jésus reflète une dérive possible pour des disciples qui
peuvent  s’estimer  devenus  eux-mêmes  des  maîtres  et  déformer  ainsi  son  message.Être
responsable  de  l’autre nécessite  une  formation  et  une  attitude  intérieure  mature.  De  cette
expérience naîtra une parole ajustée et constructive.La crédibilité du disciple lui vient de se situer
seulement comme humble témoin du Christ, disponible intérieurement à la miséricorde de Dieu.  

Deuxième  parabole : Le  disciple  formé  par  le  Christ  sort  de  l’aveuglement  et  se  découvre
membre d’une communauté de frères, voyant par là même  ce que ses frères ont à faire pour
progresser dans leur vie de foi. Or, si la charité fraternelle l’invite à parler pour ne pas laisser un
frère s’éloigner du chemin de l’Evangile, le Christ l’appelle à discerner ses propres imperfections
avant de reconnaître celle des autres.  C’est la difficile posture du disciple qui se sait tout autant
pécheur que son frère,  mais qui sait  aussi que celui-ci  a besoin de lui  sur la même route de
l’Évangile. 
Cette parabole nous invite à la lucidité et à l’humilité. Enlever la poutre, c’est pouvoir regarder
l’autre comme Dieu le regarde.

Troisième parabole : La Parole façonne le disciple pour que sa foi déborde de bons fruits avec un
cœur qui voit son frère avec les yeux du Christ. Son comportement est un témoignage de vie, qui
rend visible en lui ce que produit la Parole et la foi en Jésus venu accomplir la nouvelle Alliance. Il
s’agit  de devenir  vrai,  car la vie chrétienne n’est  pas une attitude extérieure et  passagère qui
reviendrait à chercher des raisins sur des ronces. Figues et raisins évoquent les fruits de la terre
promise. Le figuier est le symbole de la Loi et la vigne celui du peuple de l’Alliance. 
Dans le langage biblique, le cœur est le lieu de notre être profond qui nous rend capables de
discerner, là où Dieu cherche à faire alliance avec chacun de nous.

Alors, bien loin d’une leçon de morale, l’Evangile de ce jour est une invitation à un vivre ensemble
qui demande un changement de cœur. 
Sur l’arbre de la croix, le fruit que Jésus donne est le  oui de Dieu à l’humanité. Le disciple, à
l’écoute de la Parole, est appelé à donner ce oui au Père à travers sa relation aux autres.
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